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INFORMATIONS IHEAL - CREDAL 
 
 
Nouvelles de l’Iheal et du Credal 
 
• Prix Luis Castro Leiva n°3 : Aide à la recherche sur le Venezuela contemporain2008 
 
L’Ambassade de France au Venezuela, en coopération avec l’Asociación Venezolano Francesa en 
Ciencias Sociales y Humanidades “Jeannette Abouhamad”, dénommée Cishfraven et l’Institut de 
Hautes Études de l’Amérique latine, Université Sorbonne-nouvelle/Paris 3 souhaite promouvoir la 
connaissance du Venezuela contemporain dans toutes les disciplines des sciences sociales en offrant 
des bourses d’aide à la recherche pour la troisième année consécutive.  

 - Courrier électronique : iheal.edition@univ-
paris3.fr 

http://www.iheal.univ-paris3.fr
mailto:edition@univ-paris3.fr
mailto:edition@univ-paris3.fr
mailto:edition@univ-paris3.fr


 
Sont concernés les étudiants inscrits en master de recherche ou en doctorat dans un établissement 
d’enseignement supérieur français. 
 
Prix : Aide financière devant permettre la réalisation d’une étude de terrain d’un mois minimum au 
Venezuela. 
 
Documents exigés : 
Un curriculum vitae détaillé ; Un projet de recherche de 10 pages maximum spécifiant la 
méthodologie adoptée pour effectuer le travail de terrain au Venezuela (entretiens, observation, 
archives, etc.) ; Une lettre de motivation explicitant les raisons du choix de la recherche sur le 
Venezuela ; Deux lettres de recommandation. 
 
NB : Au retour de la mission, un rapport d’une dizaine de pages devra être envoyé aux institutions 
partenaires du prix. 
 
Calendrier : 
 Date limite de dépôt des dossiers : vendredi 16 mai 2008 
 Résultats du Jury : vendredi 20 juin 2008 
 Remise du/des prix : mercredi 15 octobre 2008 
 
Les candidatures seront envoyées par voie électronique à l’adresse suivante : Iheal : Mme Polymnia 
Zagefka : polymnia.zagefka@univ-paris3.fr

Retour au sommaire
Administration 
 
• La première phase du Programme Alpha III a été lancée en mars dernier. L'objectif général de ce 
programme de la Commission européenne est de contribuer au développement de l'enseignement 
supérieur en Amérique latine grâce à la coopération entre l'Union européenne et les pays latino-
américains, afin de contribuer au développement économique et social de la région en général et à un 
développement global plus équilibré et équitable de la société latino-américaine en particulier. 
 
Les projets sont à déposer avant le 16 juin 2008. 
 
Vous trouverez ci-joint l'appel à projets envoyé par la Commission européenne. 
Une note de synthèse sur ce programme est également à votre disposition à l'Iheal.  
Contact : Stéphanie Sonnet,  
Chargée des relations internationales 
Stephanie.Sonnet@univ-paris3.fr
 
 
• Décisions du Conseil d’Administration de l’université Sorbonne nouvelle - Paris 3 (Séance du 
vendredi 28 mars 2008) 
Les partenariats internationaux avec l’université Sorbonne nouvelle ont été approuvés à l’unanimité : 
L’Université des Andes - Mérida, Venezuela ; 
L’Université Flasco, Équateur ; 
L'Université Tarapica, Chili. 
 
 
• Quatre nouvelles universités françaises dans le collège doctoral franco-chilien 
Depuis le 28 février 2008, quatre nouvelles universités françaises sont venues compléter le consortium 
du Collège Doctoral franco-chilien. Il s'agit de : 
- Université d'Avignon et Pays de Vaucluse (UAPV) 
- Université Lille 2 - Droit et Santé 
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- Université de Nantes 
- Université Denis Diderot (Paris 7) 
 
Ce consortium comprend à présent 20 universités françaises et 6 universités chiliennes. 
 
La création des "collèges doctoraux franco-pays partenaire" s'est inscrite dans la volonté commune de 
la France et de ses partenaires de promouvoir l'excellence et de renforcer les relations universitaires et 
scientifiques en développant les échanges structures et équilibres de doctorants et en associant les 
meilleurs établissements d'enseignement supérieur organisés en consortium. Il se différencie des 
programmes classiques de bourses en favorisant les coopérations académiques et les échanges 
structures et non les parcours individuels. Actuellement, le dispositif concerne 4 pays : le Japon depuis 
2002, le Brésil, le Chili et la Chine depuis 2005. 
Information sur le fonctionnement des Collèges doctoraux : http://www.egide.asso.fr
 
 
• Appel d'offre Colloques 2ème semestre 2008  
 
Le Conseil scientifique étudie deux fois par an les projets de colloques, de tables rondes et de journées 
de travail portés par les formations de recherche de l’Université, afin de participer à leur financement. 
Si vous projetez l’organisation d’un colloque entre les mois de juillet et décembre 2008, vous voudrez 
bien retourner au Bureau du Conseil scientifique le formulaire dûment complété que vous trouverez 
sur le site : http://recherche.univ-paris3.fr/2R3-SR3.php accompagné de toute documentation jugée 
nécessaire. 
Date limite candidature : 22 mai 2008 
 
 
• Appel à projets :  
La Fête de la science se déroulera cette année du 17 au 23 novembre. Dans le cadre de la Présidence 
française de l’Union européenne, l’axe fort en sera la mise en valeur de la dimension européenne des 
projets scientifiques présentés. Pour cette nouvelle édition, le ministère de l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche a ouvert aux porteurs de projets son site Internet : www.fetedelascience.fr/. Il permet 
de faire des demandes de labellisation et de subvention des projets. La clôture des inscriptions est 
prévue le 6 juin 2008. 
 
 
• Acteur de la formation des chercheurs, le Cnrs offre un contingent de contrat de doctorant à ceux 
qui désirent acquérir, à l'issue d’un troisième cycle d’étude, une formation complémentaire par la 
recherche. Cette formation par la recherche doit mener à l’obtention d’une thèse. 
 
Les bénéficiaires de ces contrats peuvent être accueillis chaque année, selon le rythme de l’année 
universitaire, dans les laboratoires et formations de recherche du Cnrs ou associés au Cnrs, répartis sur 
l'ensemble du territoire national. 
 
Ces contrats sont d’une durée de deux ans, renouvelable une année. Le montant de la rémunération est 
de 1757 euros brut mensuel. 
 
Les conditions à remplir : 
 
• être titulaire d'un master, ou équivalent permettant une inscription en école doctorale, depuis moins 
de deux ans au moment de la prise de fonctions ; 
• éventuellement disposer d’un partenaire s’engageant à cofinancer le recrutement (entreprises, 
régions, autres organismes…). Les sujets de recherche sont alors choisis en concertation avec le Cnrs, 
une entreprise et une région donnée ; 
• aucune condition de nationalité n’est exigée ; 
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Comment poser sa candidature : 
 
1 - La liste des offres est consultable sur ce site. https://www2.cnrs.fr/DRH/doctorants-08/
2 - Les candidats ont jusqu’au 22 mai 2008 pour prendre contact avec les laboratoires mentionnés 
pour l’accueil d’un doctorant et leur adresser un dossier de candidature. 
3 - Le directeur du laboratoire sélectionne le candidat et transmet son dossier de candidature à la 
délégation régionale compétente chargée de mettre en place le contrat d'engagement. 
4 - Les doctorants prennent en principe leurs fonctions le 1er octobre 2008. 
 

Retour au sommaire
Conférences, séminaires 
 
• Dans le cadre du programme Ecos Nord France – Venezuela (Cnrs / Fonacit) intitulé Observatoire 
des transformations politiques et sociales du Venezuela contemporain (2008-2011), Andrés Bansart, 
professeur à l’Universidad Simon Bolivar de Caracas et directeur de l’Instituto de Altos Estudios de 
América latina y del Caribe (Universidad Latinoamericana y del Caribe – Parlement Latino-
américain), a donné une conférence intitulée « Démocratie participative et droits de l’homme au 
Venezuela » à la Maison de l’Amérique latine, le lundi 5 mai à 15 heures. Le débat sera animé par 
Julien Rebotier, Sandrine Revet et Polymnia Zagefka (Iheal / Credal) 
 
 
• Olivier Compagnon participera au colloque international organisé à Metz les 15 et 16 mai 2008 
sur « Le maurrassisme hors de France : réceptions, influences et transferts » et présentera une 
communication intitulée « L’Action française et l’Amérique latine. Analyse comparée des cas argentin 
et brésilien ».  
Il participera également à la journée d’études organisée à Nanterre le 28 mai 2008 sur 1968 en 
Amérique latine. L’émergence de nouveaux acteurs et présentera une communication intitulée 
« L’autre 1968. La contre-révolution intégriste au Brésil ». 
 
Contact : olivier.compagnon@univ-paris3.fr
 
 
• Sandrine Revet (Iheal - Credal) interviendra avec Violaine Girard (Ehess-ENS – Iris), Cécile 
Quesada (Credo) et Julien Langumier (Rives) sur le thème : « Violence, souffrance, mémoires au 
prisme des risques et des catastrophes. » lors de la Journée d’étude « Violence, souffrance, mémoires » 
qui aura lieu le Mardi 27 mai 2008 dans l’Amphithéâtre de l’Ehess, 105 Bd Raspail, 75006 Paris 
 
Contact : Sandrine Revet : sandrine.revet@free.fr
 
 
• Vous trouverez à la fin de cette Gazette le compte-rendu du colloque Violencia y transiciones 
políticas a finales del siglo XX. Europa del Sur - América latina, rédigé par Sophie Baby (Université 
Paris I) 

Retour au sommaire
Missions 
 
Renée Fregosi a effectué une mission au Paraguay et au Chili en Avril 2008 dont voici le compte 
rendu :  
 
1) Mission Paraguay. 
Les élections générales (élections présidentielle, législatives, sénatoriales et pour les 17 gouverneurs) 
ont eu lieu le 20 avril 2008 au Paraguay. Il s’agissait des quatrièmes élections générales depuis 
l’instauration de la démocratie au début des années 90. Je me suis rendue à Asunción du 16 au 21 avril 
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au titre de l’ONG que je préside, le Ceciec qui est membre fondateur d’un consortium d’ONGs appelé 
Sakã.  
 
Sakã (qui veut dire transparence en guarani) a été créé en 1991 pour les élections municipales et a 
alors acquis une grande notoriété. En effet, l’organe officiel n’ayant pas donné de résultat le soir du 
vote, les élus des 17 principales municipalités dont la capital Asunción ont été reconnus le soir même 
par le président de la république sur la seule foi des résultats (exhaustifs par municipalités) de Sakã.  
 
Sakã a refonctionné aux élections générales de 1993 (Sakã avait alors été soutenu par de nombreux 
organismes nationaux et internationaux) et de 1998, en confirmant les résultats officiels. En 2003, 
Sakã n’a pas été mis en place, mais pour 2008, il a semblé préférable de le faire : la montée de la 
figure du général putschiste Lino Oviedo, la décomposition du système partisan et la monopolisation 
des charges au Tribunal central électoral par un petit groupe du Parti Colorado ont obligé à la remise 
en route du dispositif indépendant de contrôle électoral citoyen. Et encore une fois, le contrôle 
électoral indépendant de Sakã se révèlera salutaire pour la démocratie au Paraguay.  
 
En effet, lors de sa première interview télévisée, une heure après la clôture du scrutin, la candidate 
Colorado Blanca Ovelar parle d’empate técnico entre elle-même et son compétiteur Lugo, c’est-à-dire 
que selon ses informations, la différence entre les deux candidats serait tellement minime qu’elle ne 
permettrait pas de donner une estimation fiable. Toutes les manœuvres étaient donc possibles et 
probablement envisagées. Or, au QG de Sakã, les premiers résultats provenant des 27% premiers 
bureaux de votes décomptés, donnaient 7 points de différence à l’avantage de Lugo et l’échantillon de 
contrôle interne du dispositif exhaustif (non destiné à divulgation) indiquait 10 points en faveur de 
Lugo ! 
 
Redoutant une tentative de manipulation, le directoire de Sakã décide de divulguer plus tôt que prévu 
les premières estimations et une heure plus tard, se succèdent devant les caméras de toutes les 
télévisions nationales et internationales Blanca Ovelar, le Président sortant Duarte Frutos et Lino 
Oviedo pour reconnaître sans discussion la victoire écrasante de Fernado Lugo : selon les estimations 
convergentes de différents organes de presse et de Sakã, qui ne varieront plus guère, Lugo obtient 
41% ; Ovelar 31%, Oviedo 22% et Fadul 3%.  
 
Lors de cette mission je me suis faite enregistrer comme Observateur International auprès du Tribunal 
électoral, parmi plus de 500 observateurs appartenant à l’OEA, à IIDH/CAPEL, à l’IFES, à des 
Tribunaux électoraux d’autres États latino-américains et à des ONGs diverses, sans compter les 
partenaires uruguayens de Sakã, les 400 jeunes de Transparencia Electoral. Cela m’a permis 
notamment de participer à des réunions avec les principaux candidats et d’étudier le fonctionnement 
du Tribunal électoral Paraguayen. À ce titre, j’ai participé à une conférence de presse au siège du 
Syndicats des Journalistes du Paraguay, en compagnie de 5 autres Observateurs internationaux. 
 
Par ailleurs, j’ai été reçue par l’Ambassadeur de France, j’ai donné des interviews depuis Asunción à 
RFI et à Radio Alger et j’ai été interviewée sur la chaîne de TV paraguayenne Canal 9. Enfin, j’ai eu 
plus d’une trentaine d’entretiens personnels et de rencontres bilatérales, notamment avec : 
- Fernando Lugo Mendez, candidat à la présidence 
- Carlos Filizzola, candidat au Sénat 
- Belarmino Balbuena, candidat au Sénat 
- Christine Legrand, correspondante du journal Le Monde dans la région 
- Esteban Bedoya, du ministère des Affaires étrangères du Paraguay 
- José Carlos Rodriguez, responsable du dispositif de Sakã 
- Milda Rivarola, historienne 
- Ricardo Migliorissi, artiste peintre 
- Sarah Zevaco, militante de mouvements sociaux 
- Tizio Escobar, écrivain et critique d’art 
- Armin Ihle, pasteur, directeur du Cipae (Comité des Églises) 
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- William Hanna et Juan Planas, représentants de la Délégation de la Commission Européenne au 
Paraguay et Uruguay 
 
2) Mission au Chili. 
À l’invitation de l’Ambassade de France au Chili pour participer à la deuxième Ecole franco-
chilienne, j’ai donné trois conférences, participé à des réunions de travail et eu divers rencontres en 
relation avec mes études notamment sur les partis politiques et la gauche. 
 
- au colloque de l’Ecole Franco-chilienne : “Transformaciones del Espacio Público” 
mon intervention s’intitulait “Gouvernabilité et gouvernance globale : défis théoriques et politiques”. 
Résumé : Le concept de gouvernance a modifié substantiellement la notion de décision politique et de 
gouvernement. Au croisement des processus d’affaiblissement de la démocratie et des revendications 
démocratiques, la gouvernance concentre les paradoxes de l’exercice du gouvernement démocratique 
dans un monde de plus el plus globalisé. La gouvernance pose les bases d’une consolidation 
démocratique maîtrisée au niveau des États selon les exigences d’une certaine gouvernabilité. Mais le 
référentiel de la gouvernance globale indique les limites démocratiques d’une gestion réputée de 
“bonnes pratiques” dans un monde libéralisé qui manque cruellement d’institutions supranationales 
susceptibles de construire les compromis nécessaires pour conjuguer progrès social et libertés 
individuelles. 
 
Participaient à cette rencontre plusieurs universitaires français : Georges Couffignal, Alain Musset et 
Jean Piel. Cf. Programme complet à la fin de la Gazette. 
 
- au colloque co-organisé par le Centro de Estudios Judaicos de l’Université du Chili et le Ceciec : 
“Xenofobia y otras formas de discriminaciones” 
mon intervention s’intitulait : “Antisemitismo, populismo y nacionalismo”. Résumé : El antisemitismo 
político se revela ser de hecho un excelente agente del fenómeno de coagulación populista. No tanto 
porque el antisemitismo sería impresidible a la síntesis populista : verdad que varios regímenes y 
movimientos populistas no presentan ningun signo de antisemitismo afirmado o muy poco. Por lo 
tanto, el antisemitismo tiene una notable congruencia con la forma populista : misma estructura 
retórica paranóiaca, mismo cojunto de elementos heterogéneos, contradictorios, a veces conflictivos 
pero que se ajustan en construcciones de gran alcance. Así ciertos tipos de populismo encuentran muy 
logicamente, ciertos discursos antisemitos y se mesclan con ellos. 
 
J’ai pu m’y entretenir notamment avec : 
- Deby Roitman, sociologue 
- Jaime Moreno Garrido, professeur au CEJ 
- Robert Mosher, prêtre, professeur à la faculté de théologie de l’Université catholique du Chili 
 
Le lendemain de la rencontre j’ai eu un déjeuner de travail avec la directrice du CEJ, Ana Maria Tapia 
Adler pour envisager la poursuite de notre coopération et les perspectives de notre projet Ecos. 
 
- à l’Université Alberto Hurtado, j’ai donné une conférence sur le thème “Le populisme en France et 
en Europe” à l’invitation du professeur Itzjak Caro et du Directeur du département de science 
politique, le professeur Fabián Pressacco Chávez.  
Résumé : La France peut être considérée comme l’autre patrie du populisme avec l’Amérique latine, 
retour sur l’histoire du 19ème et du 20ème siècles. Populisme et néo-populismes, le retour des 
populismes en Europe depuis les années 90, le caractère “démocratique” de ces populismes. Tour 
d’horizon des définitions du populisme. 
 
J’ai également participé à une matinée de réunion de travail avec les responsables de l’Institut de 
Relations Internationales de l’Université du Chili, réunion initiée par la coordinatrice des recherches 
de l’institut, Astrid Espaliat Larson, pour envisager l’approfondissement de notre coopération en 
matière d’enseignement et de recherche :  
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Outre ces conférences, j’ai suivi le déroulement de la deuxième phase du congrès du PS chilien et j’ai 
eu des entretiens et des rencontres à ce sujet en particulier et sur la situation politique en générale 
avec : 
- Jorge Arrate, ancien ministre et ancien président du PS chilien  
- Gonzalo Martner, professeur de science politique et ancien président du PS chilien 
- Carlos Ominami, ancien ministre, sénateur socialiste 
- Alfredo Joignant, professeur de science politique 
- Miguel Orellana Benado, directeur du département de droit de l’Université du Chili 
- Eduardo Sabrovsky Jauneau, directeur de l’institut des Humanités de l’Université Diego Portales 
 
Enfin, j’ai profité de ma présence à Santiago pour avoir une petite rencontre de travail avec Patricia 
del Rio, étudiante de M2Pro en stage auprès de la délégation de l’ONU à Santiago, à propos de son 
mémoire. 

Retour au sommaire
 
 

NOUS AVONS SÉLECTIONNÉ POUR VOUS 
 
 
 
Internet 
 
• Les Podcasts de la Sorbonne nouvelle  
L’université, qui entretient des échanges suivis avec des centres de recherche et d’enseignement de 
tous les continents, accueille des centaines d’étudiants étrangers et s'enorgueillit de la présence 
d’universitaires en charge de chaires internationales.  
http://webcast.univ-paris3.fr/podcasts/international/international.html
 
 
• La rubrique "EDD pour tous" du site du département Environnement et développement durable du 
Cnrs s'enrichit d'une nouvelle partie : Pour y participer :  
http://www.cnrs.fr/edd/communication/participer.htm
N'hésitez pas à faire part des initiatives de chercheurs qui pourraient être valorisées par ce biais 
 
Contact :  
Karine Baligand 
Chargée de communication 
Département Environnement et Développement Durable (EDD) - Cnrs 
3 rue Michel Ange 
75794 Paris Cedex 16 
Tél : +33 (0)1 44 96 43 08 – Fax : +33 (0)1 44 96 45 11 
Courrier électronique : karine.baligand@cnrs-dir.fr
Web : http://www.cnrs.fr/edd/
 
 
• La revue EchoGéo : http://echogeo.revues.org qui a pris la suite de la Lettre Inter/Géo est à 
présent en ligne sur la fédération revues.org. 
Désormais, si vous désirez vous inscrire aux alertes, rendez-vous sur 
http://echogeo.revues.org/index.html?format=lettre/  
 
Contact : Stéphan Golcberg : infogeo@univ-paris1.fr
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• Le site : http://www.strabon-caraibes.org/ vous propose des informations sur le nouveau 
programme Strabon Caraïbes. Strabon Caraïbes est un programme de coopération scientifique et 
technique conduit par la Fondation Maison des Sciences de l’Homme Fmsh - Devar, en coopération 
avec l’université des Antilles et de la Guyane. 
 
 
• A l'initiative de l'Ambassade de France au Brésil, le Cendotec a conçu et mis en ligne le portail 
Comunidade Franca Brasil : http://www.comunidadefb.com.br. Ce nouveau lieu de rencontre a pour 
objectif d'amplifier le dialogue entre nos deux pays. 
 
En page d'accueil, vous y trouverez toute l'information académique, culturelle et économique, mise 
directement en ligne par les acteurs de la présence française au Brésil. Sont également disponibles des 
Unes (destaques) qui présenteront l'actualité de la Comunidade : ses membres, ses communautés... 
Une fois inscrit sur le portail, vous aurez accès a plus de 80 communautés déjà crées qui 
approfondissent la relation et l'échange entre Français et Brésiliens, et vous pourrez en ouvrir 
librement de nouvelles. 

Retour au sommaire
Appel à candidatures 
 
• Le musée du quai Branly propose chaque année des bourses doctorales et post-doctorales 
destinées à aider des doctorants et de jeunes docteurs à mener à bien des projets de recherche 
originaux et innovants. Les disciplines concernées sont : l’anthropologie, l’ethnomusicologie, 
l’histoire de l’art, l’histoire, l’archéologie, la sociologie, le droit du patrimoine. Les domaines de 
recherche concernés sont : les arts occidentaux et extra-occidentaux, les patrimoines matériels et 
immatériels, les institutions muséales et leurs collections, la technologie et la culture matérielle. Les 
projets particulièrement susceptibles de tirer parti de l’environnement du musée du quai Branly seront 
examinés avec la plus grande attention. 
Les candidats sélectionnés devront fournir au département de la recherche et de l’enseignement du 
musée du quai Branly un rapport d’activités détaillé de leurs recherches au terme de la bourse. 
 
Les bourses doctorales 
Trois bourses doctorales sont destinées à soutenir des doctorants en fin de thèse inscrits au moins en 
troisième année pour l’année universitaire 2008-2009 (dans une université française ou étrangère). Ces 
bourses sont une aide à la rédaction et excluent les recherches de terrain et d’archive. Ces bourses 
doctorales sont attribuées pour une durée maximale de 12 mois non reconductible et sont d’un montant 
mensuel de 1 200 euros net. Elles sont allouées après évaluation et sélection des dossiers par le Comité 
d’évaluation scientifique du musée du quai Branly. Aucune condition de nationalité n’est exigée. 
 
Les bourses postdoctorales 
Le musée du quai Branly propose quatre bourses postdoctorales à de jeunes scientifiques désirant 
travailler sur un projet individuel ou collectif accueilli au musée du quai Branly. Ces bourses 
postdoctorales sont attribuées pour une durée maximale de 12 mois non reconductible et sont d’un 
montant mensuel de 1 670 euros net (sous forme d’un CDD). Elles sont allouées après évaluation et 
sélection des dossiers par le Comité d’évaluation scientifique du musée du quai Branly. Aucune 
condition de nationalité n’est exigée. Le candidat peut solliciter cette bourse jusqu’à cinq ans après la 
soutenance de sa thèse. 
 
Les demandes de bourses doctorales ou postdoctorales doivent être établies suivant un formulaire à 
télécharger, durant la période de l’appel d’offre, sur le site internet www.quaibranly.fr, ou à demander 
par écrit à l’adresse suivante : 
Musée du quai Branly / département de la recherche et de l’enseignement / 222, rue de l’Université / 
75343 Paris Cedex 07 
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Les dossiers complets doivent être adressés en 5 exemplaires et présentés, sans aucune agrafe, dans 
des sous chemises numérotées de 1 à 5 en haut à droite. Date limite impérative d’envoi des dossiers au 
musée : le 15 mai 2008 (le cachet de la poste faisant foi) 
 
 
• Appel à candidatures des Prix de la Chancellerie des universités de Paris, attribués, au titre de 
l'année 2008, à des étudiants ayant soutenu une thèse au cours de l'année civile 2007. 
 
Les dossiers doivent comprendre un seul exemplaire de la thèse ou de l'ouvrage proposé et quatre 
exemplaires : 
- du résumé très complet de la thèse ou de l'ouvrage en une vingtaine de pages, 
- du rapport de soutenance, 
- du CV du candidat accompagné de la photocopie d'une pièce d'identité, 
- de toutes notes d'appréciation concernant ce travail.  
 
En ce qui concerne Paris III, les candidats doivent faire parvenir leur dossier, au plus tard le 23 mai, à 
l'adresse suivante : 
Université Paris III Sorbonne nouvelle 
Bureau du conseil scientifique 
17 rue de la Sorbonne  
75230 Paris Cedex 05 

Retour au sommaire
 

Appel à communications  
 
• Los procesos de Independencia en la América Española. Crisis, guerra y disolución de la 
Monarquía Hispana 
 
La Universidad Veracruzana, El Colegio de Michoacán, el Instituto de Investigaciones “Dr. José 
María Luis Mora”, el Instituto Nacional de Antropología e Historia, y la Universidad Jaume I de 
España 
Convocan 
A los investigadores y estudiantes de posgrado que realicen estudios sobre los procesos 
independentistas hispanoamericanos a presentar ponencias para participar en el V Congreso 
Internacional Veracruz, Ver., México, 25-28 de noviembre de 2008 
In memoriam François-Xavier Guerra 
 
Desde 1999 se han venido organizando congresos y seminarios sobre los procesos de independencia 
en la América española, en los que se han reunido más de cien académicos europeos y americanos de 
casi igual número de instituciones universitarias, con la finalidad de debatir y comentar ponencias e 
intercambiar puntos de vista sobre los temas antes mencionados. Entre los principales resultados de 
estas reuniones destacan, la formación de redes de intercambio académico en el ámbito institucional y 
personal ; la creación de seminarios de investigación sobre aspectos específicos de la temática general 
que nos ocupa, y la publicación de cuatro títulos con los trabajos antes señalados. El primero fue 
publicado en México en el año 2001, con el título Las guerras de independencia en la América 
española ; el segundo apareció Venezuela en 2005 con el título Colectivos sociales y participación 
popular en la independencia hispanoamericana ; el tercero fue publicado en España con el título : 
Bastillas, cetros y blasones, en 2006. El cuarto se publicará en el año 2007, en Colombia con el tema : 
“Liberalismo y guerra en América”. 
 
2008, a doscientos años del inicio de la crisis de la monarquía hispánica, es un momento oportuno para 
alentar el debate y la reflexión sobre las interpretaciones que se han expresado acerca de un fenómeno 
tan importante para el mundo Atlántico como fue la disolución de la Monarquía hispana. Para ello, 
convocamos a los especialistas a participar en la discusión sobre seis aspectos medulares de los 
procesos de independencia en la América española.  
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Líneas temáticas 
La historiografía de las independencias en el siglo XX 
1808 : Los efectos de la crisis de la Monarquía 
La economía en una época de transición 
Liderazgos y movimientos sociales 
Mito, imaginario y cultura 
Los referentes doctrinales de la cultura política 
Requisitos 
Las propuestas de ponencias deberán incluir: nombre del autor, título, institución de adscripción, el 
texto no deberá exceder 25 páginas, teniendo presente que el tiempo de exposición será de 20 minutos. 
Fecha límite para la presentación de ponencias: julio de 2008. 
Mayores informes David Carbajal López: vcongreso@uv.mx
www.uv.mx/independencia/VCongreso.htm

Retour au sommaire
Colloques, séminaires, congrès 
 
• Le Ceri organise le 26 mai prochain, de 17 à 19 h un 'atelier de recherche intitulé : «Les dispositifs 
participatifs en Amérique latine. Entre accountability et pouvoir populaire». 
 
Adresse : 56 rue Jacob, 75006 Paris 
Entrée libre dans la limite des places disponibles. Pas de réservations.  
Contact : Karolina Michel michel@ceri-sciences-po.org
 
 
• Un colloque international sur « Les Administrations coloniales »aura lieu du 15 au 17 mai 2008 à 
Paris à l’Institut d’histoire du temps présent (Ihtp–Cnrs) – Université Paris VIII. A noter en ce qui 
concerne l’Amérique latine :  
Vendredi 16 mai – Matin : 9h30-13h : - Xavier Huetz de Lemps, (Casa de Velàzquez, 
Madrid/Université de Nice-Sophia Antipolis) sur le thème : « Les colonies espagnoles au XIXe siècle : 
un « dépotoir » administratif pour la métropole ? » 
Lieu : Ihtp, 59/61 rue Pouchet – Paris 17ème 
Participation au colloque : inscription obligatoire auprès de l’IHTP 
Anne-Marie Pathé : pathe@ihtp.cnrs.fr
Programme du colloque : http://www.fasopo.org/agenda/15_17052008.pdf
 
 
• Un colloque sur le thème : "La littérature latino-américaine au seuil du XXIe siècle est organisé 
par le Centre culturel international de Cerisy-la-Salle. Vous trouverez toutes les informations 
concernant ce colloque sur la page internet : http://www.ccic-cerisy.asso.fr/littlatinoamericaine08.html 
Courrier électronique : info.cerisy@ccic-cerisy.asso.fr
Centre culturel international 
50210 Cerisy la Salle 
Téléphone : 02 33 46 91 66 (International 33 2 33 46 91 66) 
Fax : 02 33 46 11 39 (International 33 2 33 46 11 39) 
 

Retour au sommaire
Appels à publications 
 
• Appel à contributions de la revue L'homme et la société : Travail et activité : éclairages latino-
américains 
Dossier coordonné par Marc Bessin, Denis Merklen et Monique de Saint-Martin  
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La frontière qui sépare « travail » et « activité » structure les sociétés modernes. Or son brouillage 
inhérent aux évolutions récentes du capitalisme pose des questions essentielles. L’objectif de ce 
dossier est de les aborder à partir des sociétés latino-américaines, en permettant ainsi d’analyser cette 
transformation sociale profonde d’une manière pertinente et originale. 
 
Pourquoi l’Amérique latine ? Très longtemps associée au poids de la paysannerie, à la « marginalité » 
urbaine et, en dernière instance, au « sous-développement » de l’Amérique latine, l’« informalité » 
était étudiée comme un phénomène local, presque caractéristique d’une aire culturelle. Les travaux 
menés sur l’Amérique du Sud ou sur l’Amérique centrale qui soulignaient son caractère à la fois 
illégal et socialement légitimé étaient certes appréciés, mais considérés comme non transposables, 
notamment aux sociétés « développées » libérées de ce problème depuis le XIXe siècle. Or, tout 
semble indiquer que les processus étudiés en Amérique latine sont proches des préoccupations qui 
inquiètent aujourd’hui les chercheurs européens. En ce sens, ce dossier remet sur l’établi la question 
de l’articulation du travail et de l’activité à partir d’une série d’éclairages émanant de recherches 
récentes sur les sociétés d'Amérique du Sud ou d'Amérique centrale.  
 
Les sciences sociales latino-américaines possèdent donc une longue expérience en la matière. Les 
travaux de sociologues comme Gino Germani, Fernando H. Cardoso, José Nun ou Carlos Quijano ont 
été pionniers dans la discussion des limites du travail à la fois dans son pouvoir intégrateur des 
individus et dans son pouvoir de structuration de la société. Cette expérience latino-américaine est 
longue d’un demi-siècle. Mais deux conjonctures successives s’ajoutent au bilan latino-américain des 
années 1950 et 1960. Premièrement, l’avancée néolibérale des années 1970 et 1980 provoqua une 
déstructuration encore majeure et un glissement des politiques publiques vers la « lutte contre la 
pauvreté » avec un abandon du thème du travail. Ensuite, la rupture avec les organismes 
internationaux de crédit et la mise en question du « consensus de Washington » à partir de 2001 
provoqua une réapparition de la problématique du travail sur la scène publique, une réorientation des 
politiques sociales et un retour de la problématique du travail dans l’ensemble des pays latino-
américains. Dès lors, un nombre important d’études monographiques, surtout de la part des jeunes 
chercheurs, réinterroge la place du travail à la fois au niveau du vécu et des structures sociales.  
 
La question de la frontière qui sépare le travail des autres formes de l’activité n’est évidemment pas 
exclusive à l’Amérique du Sud. Néanmoins, à la fois par l’histoire des sciences sociales et par la 
conjoncture du sous-continent, les études en provenance de l’Amérique latine peuvent contribuer de 
manière spécifique à une discussion désormais globale.  
 
La distinction classique entre travail et activité permet de caractériser des dimensions de la vie sociale 
et de les séparer avec des lois et des normes parfaitement identifiables. Émergent ainsi des domaines 
d’activité nettement différenciés dès lors qu’on reconnaît l’univers du travail par sa soumission à la 
contrainte. Le travail s’inscrit dans le monde des rapports sociaux alors que l’activité se déploierait 
simplement dans celui des relations sociales. En même temps, la distinction travail/activité permet à 
l’individu d’organiser sa vie quotidienne, ses sources d’identification et de subjectivation. Les travaux 
de Robert Castel peuvent être lus, de ce point de vue, comme une clarification conceptuelle où le 
travail apparaît comme l’univers où se consolident les « supports » permettant à l’individu de 
conquérir une certaine indépendance sociale, alors que l'activité fournit l’occasion d’observer les 
multiples domaines dans lesquels chacun déploie sa personnalité. Il est dès lors clair que travail et 
activité ne participent pas de la même façon à la construction de l’identité et aux processus 
d’individualisation. La rationalisation des sociétés industrielles centrées sur le travail a en effet induit 
ou renforcé des dichotomies hiérarchisantes (public / privé, professionnel / domestique, raison / 
émotions…) contribuant à la construction de catégories issues d’autres rapports de domination (genre 
et âges notamment). 
 
Il s’agira dans ce dossier de saisir les effets d’une transformation fondamentale tendant à fondre le 
travail dans le magma des activités de l’individu et, inversement, à ne plus pouvoir distinguer les 
activités économiques destinées à gagner sa vie des autres. La frontière séparant les deux univers 
s’efface au profit de zones de transition entre des couches de la société fortement structurées par le 
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salariat, et d’autres catégories où les moyens de subsistance disponibles sont moins systématiques. Les 
multiples dérégulations du marché du travail et le desserrement des contraintes publiques imposées à 
la mise en mobilité de la main d’œuvre constituent les forces premières des mutations du monde du 
travail. Alors que celui-ci s’est « flexibilisé » tout au long des trente dernières années, les individus 
sont devenus de plus en plus mobiles. Et cette « mobilité » des individus tend à rendre opaque toute 
évaluation des transformations du monde du travail. Car entre mobilité souhaitée et mise en mobilité 
subie, il est parfois difficile de faire la part des choses. La critique « artiste » a fortement renouvelé le 
rapport au travail. Les mouvements féministes, en mettant en lumière la dimension éminemment 
politique du privé, ont impulsé une dynamique égalitaire et subversive en partie fondée sur 
l’indissociabilité des sphères domestiques et salariées. Jusqu’à quel point toutes ces considérations sur 
les ambivalences des mutations des sociétés salariales se retrouvent-elles dans les contextes latino-
américains ?  
 
Les articles réunis dans ce dossier traiteront de cette tendance forte à confondre travail et activité, des 
aspirations auxquelles elle renvoie, des formes de souffrance qu’elle entraîne et des façons qu’ont les 
individus de faire face à cette évolution à partir des expériences latino-américaines. Les articles 
s’appuieront sur des recherches de terrain menées avec minutie et précision. Ils s’attacheront par 
exemple à décrire la redéfinition par les acteurs de ce qui est légal et ce qui ne l’est pas, à rendre 
visible la place donnée à l’engagement militant dans les activités de survie ou à la 
« professionnalisation » des formes de solidarité locale, à décrire comment la référence à la loi est 
souvent en tension avec les définitions locales et parfois domestiques du droit. Il s’agira de montrer 
des individus agissant sur un terrain conflictuel, des individus qui se battent quotidiennement pour 
trouver des définitions socialement acceptables de ce qu’est le travail. 
 
Les articles devront parvenir avant le 30 Septembre 2008 au secrétariat de la rédaction de L’Homme 
et la société et aux coordinateurs du numéro, qui restent à la disposition des contributeurs/trices 
éventuel/les. 
 
Pour tout contact :  
Le secrétariat de rédaction de la revue, Jean-Jacques Deldyck (deldyck@univ-paris-diderot.fr) 
La coordination du numéro, Marc Bessin (bessin@ehess.fr), Denis Merklen (merklen@ehess.fr) et 
Monique de Saint-Martin (stmartin@ehess.fr) 
 
 
• El Instituto Carlos Arbeláez Camacho para el Patrimonio Arquitectónico y Urbano (ICAC), 
unidad académica de la Facultad de Arquitectura y Diseño de la Pontificia Universidad Javeriana 
(Bogotá, Colombia) y su directora, la arquitecta Lina Beltrán, invitan a los autores interesados a 
presentar sus artículos para la revista Apuntes vol. 20 no. 2, que se publicará en noviembre de 2008. 
Éste será un número temático que lleva el título "El movimiento moderno en la arquitectura 
iberoamericana. Primera mitad del siglo XX". El Instituto está interesado en recibir artículos que 
presenten resultados inéditos de investigaciones relacionadas con este tema. 
 
La revista Apuntes es una publicación periódica semestral, de carácter científico, en la que se publican 
artículos de pensamiento (producto de investigación) y divulgación de temas relacionados con el 
patrimonio material e inmaterial, del ámbito nacional e internacional, y está dirigida a estudiantes, 
profesionales, investigadores, técnicos y público en general, interesado en el tema del patrimonio. 
 
El proceso de evaluación y los requisitos formales para la presentación de artículos que se deben 
cumplir están descritos en las Indicaciones a los autores que se encuentran disponibles en la página 
Web del instituto : www.javeriana.edu.co/icac/apuntes.htm
 
Le solicitamos enviar los artículos antes del 31 de mayo de 2008 a apuntes@javeriana.edu.co, 
dirección a la cual también serán bien recibidos todos los comentarios y preguntas acerca de la revista 
y esta convocatoria. 
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Lina Constanza Beltrán B. 
Directora del Instituto Carlos Arbeláez Camacho 
para el patrimonio arquitectónico y urbano. 
Pontificia Universidad Javeriana. 
Carrera 7 N° 40-62, Edificio N° 18. 
Bogotá, D.C., Colombia 
Teléfono (+ 571) 3208320, Extensión 2404 
 
 
• Convocatoria para el número 56 de la Revista Trace (diciembre de 2009) del Cemca : 
“Imaginarios de la violencia en México y Centroamérica”  
Cristina Oehmichen Bazán, IIA-Unam - Coordinadora 
 
Favor de enviar las propuestas a Cristina Oehmichen Bazán (cristina.oehmichen@yahoo.com) 
Fecha límite para enviar la propuesta: 30 de julio de 2008 
 
En el mundo globalizado, la inseguridad ciudadana y la violencia han adquirido un lugar 
preponderante a nivel mundial. La agudización de los conflictos interétnicos y religiosos, el 
resurgimiento de los fundamentalismos de diverso signo, la llamada “lucha contra el terrorismo” y la 
constante difusión del miedo, son algunas de sus expresiones. 
 
Sabemos que la violencia tiene diversos grados e intensidades, adopta distintas formas y se expresa de 
múltiples maneras. La violencia es también objeto de representación. Dependiendo del contexto 
histórico así como de los actores sociales, la violencia adquiere distintos significados.  
 
La violencia es un fenómeno multidimensional. Atraviesa diversas dimensiones de la realidad social, 
al estar vinculada con el ejercicio del poder. Debido a que se trata de un fenómeno complejo, se han 
propuesto diferentes definiciones y conceptualizaciones para su estudio. Tenemos aquella forma de 
violencia que podemos considerar como “consuetudinaria”, y que es constitutiva de las relaciones de 
dominación. En términos de Bourdieu (1998), se trata de la “violencia simbólica” que se ejerce con 
consentimiento y participación de los dominados para perpetuar su propia dominación.  
 
Desde la antropología, Françoise Héritier (1996) define a la violencia como toda coacción de 
naturaleza física o psíquica susceptible de atraer el terror, el desplazamiento, la desgracia o la muerte 
de un ser animado. Para esta autora, la violencia incluiría también los actos que tienen por efecto el 
despojo del otro, y el daño o la destrucción de objetos inanimados pertenecientes al otro. Otros 
autores, como Phillipe Bourgois (2001), plantean la vinculación entre la violencia estructural (derivada 
de las relaciones sociales duraderas, como las de clase, étnicas, de género), y las violencias cotidianas 
que se expresan a nivel micro-sociológico. Por su parte, Johan Galtung (2004) distingue entre 
violencia directa e indirecta y entre los efectos visibles e invisibles de la violencia. 
 
En este número de la revista Trace nos proponemos hablar de las representaciones e imaginarios de la 
violencia en México y Centroamérica. Partimos de considerar que la dimensión subjetiva de la 
violencia no es otra cosa que el punto de vista, necesariamente relativo, de quienes la sufren, la 
describen o la representan (Wieviorka, 2000).  
 
Referencias 
 
-Bourdieu, Pierre 1998, La domination masculine, Collection Liber, Éditions du Seuil 
-Bourgois, Philippe 2001, « The Power of Violence in War and Peace : Post-Cold War Lessons from 
El Salvador », Ethnography 2(1) : 5-34. Sage Publications Ltd.  
-Galtung, Johan, 2004, “Violence, War, and Their Impact. On Visible and Invisible Effects of 
Violence”. Forum for Intercultural Philosophy 5 (2004). Online : http://them.polylog.org/5/fgj-en.htm, 
consultado el 30 de octubre de 2007 
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-Héritier, Françoise. “Réflexions pour nourrir la réflexion », F. Héritier, De la violence I, Odile Jacob, 
1996 
-Wievorka, Michel 2004, La violence. Voix et regards, Balland, París 
 
Calendario 
La propuesta debe contener los datos electrónicos del autor, su pertenencia académica institucional, un 
título (aunque sea provisional), y un resumen de hasta una página. En este resumen se precisarán la 
temática principal del artículo, el contexto de estudio y la problemática estudiada. 
 
Fecha límite para enviar la propuesta : 30 de julio de 2008 - La coordinadora informará a los autores si 
fue aceptada su propuesta el día 30 de agosto de 2008 
 
El artículo completo tendrá una extensión de 10,000 palabras (o 25 cuartillas). La fecha límite para 
enviar el artículo completo y en español, en caso de que su propuesta sea aceptada, es el 31 de 
diciembre de 2008. 
 
 
• Revista Encuentros latinoamericanos de Estudios Interdisciplinarios del Centro de Estudios 
Interdisciplinarios Latinoamericanos, Facultad de Humanidades y Ciencias de la Educación, 
Universidad de la República, Montevideo, Uruguay. (www.fhuce.edu.uy)  
 
Sección “Pensamiento, sociedad y democracia” (Número que saldrá en diciembre de 2008).  
 
Convocatoria: 
 
Escribía Lucía Sala de Tourón (Montevideo, 1925-2006) : “Cuando en los años noventa del siglo XX 
Francis Fukuyama anunciaba el fin de la historia, Samuel Huntington proclamaba que el debate en 
torno a la democracia había finalizado, ya que era casi total la adhesión a la versión schumpeteriana”. 
Señalaba luego : “No existe hoy la unanimidad que auguraba Huntington en torno a la visión 
schumpeteriana de la democracia”, para cerrar finalmente su artículo con estas palabras : “En un 
mundo muy difícil, pero en definitiva no inmutable, existen hoy nuevas experiencias en América 
Latina. Vale la pena analizar sin ingenuidad pero sin prejuicio, en qué medida replantean el tema de la 
democracia, ése que Huntington consideraba saldado hace más de una década” (L. Sala de Tourón, 
“Democracia : un tema prioritario en América Latina” en América Latina : historia, realidades y 
desafíos (Coordinadoras : Norma de los Ríos Méndez, Irene Sánchez Ramos), UNAM, 2006, 419-
440).  
Sobre estos fundamentos Encuentros Latinoamericanos (Sección Pensamiento, Sociedad y 
Democracia) convoca a la presentación de artículos que analicen esas experiencias en América Latina 
focalizando especialmente la construcción de democracia y de pensamiento sobre la misma, desde los 
movimientos sociales o en relación a ellos, como aporte académico a la apertura y fortalecimiento del 
debate sobre la democracia, a los efectos de considerar su inclusión en el Dossier  
Democracia y movimientos sociales. 
 
Fecha límite de recepción de artículos : 31 de julio de 2008.  
Direcciones electrónicas : yamacoro@adinet.com.uy y ceil@fhuce.edu.uy  
 

Retour au sommaire
Publications 
 
• Le dernier numéro de la revue Hommes et Migrations, revue de débat bimestrielle comporte un 
dossier « Migrations latino-américaines » coordonné par Olga Gonzalez, sociologue à l’Ehess. Au 
sommaire :  
 
- La présence latino-américaine en France -Par Olga L. González 
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- Les Argentins et la France des années soixante-dix : Droits de l'Homme et solidarité -Par Marina 
Franco 
- Santuario, un “village” colombien à Paris - Par Anne Gincel 
- La littérature latino-américaine en France- Un entretien avec Claude Couffon 
- De l’exil au retour : les figures des familles réfugiées politiques et retornadas chiliennes Par Fanny 
Jedlicki 
- L’invisibilité des migrants andins : disponibilité ou débrouille ? Par Olga Gonzalez 
- Psychiatrie et immigration - Entretien avec Albert Namer 
- L'insertion des migrants latino-américains sur le marché du travail en Espagne Par Laura Oso Casas 
- Les Latino-américains en Europe de l’Est : une histoire d’affinités électives Par Francisco J. 
Rodríguez Abraham 
- La migration en Amérique du Sud Par Adela Pellegrino 
- Dix années à franchir les frontières : la région Tijuana / San Diego vue en perspective Par Olga 
Odgers 
- Les transferts d’argent des migrants : nouveau paradigme du développement en Amérique latine ? 
Par Alejandro I. Canales 
 
Contact : 
Karima Dekiouk < karima.dekiouk@histoire-immigration.fr
Tél : 01 53 59 58 63 
Promotion - Diffusion 
Département éditions 
Direction de l'information et de la communication 
Cité nationale de l'histoire de l'immigration 
293, avenue Daumesnil - 75012 Paris 
Tél : 01 53 59 58 60 - Fax : 01 53 59 93 95 
http://www.histoire-immigration.fr
 
 
• Exposition «La Recherche en œuvres» 
Le Conseil scientifique et de la Recherche, le SCD et les PSN vous invitent du 13 au 17 mai 2008 à 
venir consulter les ouvrages publiés entre 2004 et 2008 par les enseignants chercheurs de Paris 3. 
Lieu : Hall de la bibliothèque universitaire, centre Censier. 
Contact et informations : Tel 01.45.87.48.29 
 
 
• Les éditions l’Harmattan ont publié : 
 
- « Pour une histoire souterraine des Amériques – Jeux de mémoires – Enjeux d’identités »- Mélanges 
offerts à Nathan Wachtel - Coordonné par Anath Ariel de Vidas. 
- « Jean-Paul II et l'Amérique latine- La politique religieuse du Saint-Siège : mise au pas, restauration, 
dynamiques » par Anne Haller 
- « Union européenne - Mercosul : Entre concurrence et solidarité » Sous la direction d'Isabelle 
Hannequart - Colloque du Gercie (Groupe d'Etude et de Recherche sur la Coopération internationale et 
européenne) 
Laurent Fontaine, chercheur au Lacito-Cnrs – UMR 7107 et ancien Ater à l’Iheal y a publié  
- Récits des Indiens Yucuna de Colombie – Textes bilingues 
- Paroles d'échange et règles sociales chez les indiens Yucuna d'Amazonie colombienne 
 
Pour vous procurer ces ouvrages : 
http://www.editions-harmattan.fr/index.asp
 
 
• Le Cahier du Gemdev n°31 est disponible en ligne. Ce numéro porte sur "La mesure de la 
mondialisation". Chaque article est téléchargeable en ligne à l’adresse :  
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http://www.gemdev.org/publications/cahiers/cahiers31_res.htm 
 
• Les éditions WVB de Berlin ont publié : 
- China und Lateinamerika de Sarah Albiez - Philipp Kauppert - Sophie Müller (Hg.) 
- Das Deutsche Ausland - Institut und die Deutschen in Argentinien 1933 – 1945 de Andrea Brüstle 
- Teorías y formas de análisis de las relaciones entre globalidad y localidad en América Latina (1982-
2005) de Ellen Spielmann (Ed.) 
- Historia del negro en el Caribe (Cartagena,Colombia) de Arturo Rodríguez Bobb (Políticas 
Monárquicas, Exclusión, Estrategias, Violencia y Derechos Suprimidos) 
Site : www.wvberlin.de/data/fach/lateinamerika.htm
Wissenschaftlicher Verlag Berlin 
Körtestr.10 
10967 Berlin 
 
 
• Problèmes d’Amérique latine  
Numéro 66- 67 - Automne - Hiver 2007 coordonné par Marie-France Prévôt-Schapira et Gilles 
Bataillon avec un dossier : Mexamérique, entre Mexique et Etats-Unis. Au sommaire :  
 
- À la frontière du légal et de l’illégal, Travail et narcotrafic à Ciudad Juárez (Mexique) et El Paso 
(États-Unis), Sabine Guez 
- L’immigration au cœur de la relation Mexique - États-Unis, Cecilia Imaz 
- Hispanic is panic? La Californie et les Latinos, Emmanuelle Le Texier 
 
Dossier : Repenser la pauvreté en Amérique latine 
- Pauvreté : le bout du tunnel ?, Pierre Salama 
- L’évolution récente de la pauvreté au Brésil et les « portes de sortie » pour les pauvres, Sonia Rocha 
Varia 
- Le sentiment d’insécurité en Argentine, Gabriel Kessler 
- Mouvement féministe et politique partisane au Mexique : Diversa et son projet partisan, Anne Sutter  
- Les partis politiques vénézuéliens de gauche à l’époque de Hugo Chávez, Rickard Lalander 
- La Chine et l’Inde en Amérique latine et en Afrique : du réalisme magique ? Javier Santiso 
- L’Inde, nouvel acteur en Amérique latine Fondements et objectifs d’une stratégie- François Lafargue 
- Existe-t-il une relation stratégique entre l’Amérique latine et l’Europe ? Bilan de Rio (1999) à Lima 
(2008), Stephan Sberro 
 
Le numéro 68, Printemps 2008 a pour thème : « Mémoires des violences politiques » coordonné par 
Évelyne Mesclier et Valérie Robin Azevedo. Au sommaire :  
 
- Mémoires des violences politiques : quels enjeux ? Évelyne Mesclier et Valérie Robin Azevedo 
- Souvenirs de la « sale guerre ». La répression sous le régime militaire brésilien (1964 – 1985), 
l’impunité et la mémoire- Armelle Enders  
- Mémoire de l’éloge : les Tupamaros uruguayens dans les débats publics sur le passé récent - Eugenia 
Allier-Montaño 
- Les difficultés de la mémoire, le pouvoir et la réconciliation dans les Andes péruviennes : l’exemple 
d’Ayacucho (Pérou) - Jefrey Gamarra  
- Guatemala : se souvenir de la guerre, devenir une victime ? Karine Vanthuyne  
Varia 
Les Farc : réflexions sur leur longévité et leur cohésion politico-militaire - Daniel Pécaut  
Site :  
http://choiseul-editions.com/Num_Revues.php?idNum=138&pg_aff=0&artParPage=6
 
• Leda Rouquayrol Guillemette et Santiago Herrero Villa, membres du Ceficale, (centre d’études, 
formation et information sur la coopération Amérique latine-Europe) ont publié une nouvelle édition 
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du Guide de la Coopération Union Européenne – Amérique latine dans le cadre d’un projet financé 
par l’union européenne. 
Contacts 
France : consul@guillemette-bois.com
Leda.guillemette@univ-lehavre.fr
33 (0)2 32 74 41 75 
contact@ceficale.org
Espagne : san.herrero@telefonica.net
Site : www.ceficale.org
 
 
• Le n°44 (2008) des Cahiers du Genre vient de paraître avec pour thème : « De l’égalité des sexes 
à la diversité ? » coordonné par Sandrine Dauphin et Réjane Sénac-Slawinski. 
 
Vous trouverez plus particulièrement dans la rubrique « Hors-champ » un article de Sabine Masson 
« Histoire, rapports sociaux et mouvements des femmes indiennes au Chiapas (Mexique). Sur l’usage 
de l’histoire dans la recherche féministe postcoloniale » 
Introduction et les résumés des articles sur : http://cahiers_du_genre.iresco.fr  
 
Contact : Danièle Senotier : daniele.senotier@gtm.cnrs.fr
 
 
• Mona Huerta a relevé les informations suivantes dans la revue de sommaires du Réseau aquitain 
de formation au développement (Rafid). http://www.rafid.u-bordeaux.fr/revues.php?lg=fr  
Vous pouvez aussi interroger cette revue en ligne par les champs «Auteur», «Mot du titre de l’article», 
«Titre de la revue», «Date d’édition».  
 
Economic and political weekly  
Clairmont, Frederic F.. Cuba : transitions without end. Economic and political weekly, April 12-
18 2008, vol. XLIII, no 15, p. 21-24.  
 
Espaces latinos  
Edgar Morin et l'Amérique latine. Espaces latinos, Nov-dec 2007, no 243, p. 17-26. bibliogr.; ill..  
 
Informations et commentaires (Lyon)  
Allard, Patrice. Editorial : Le Mexique et l'Alena : l'exemple à ne pas suivre pour les pays du Sud de 
l'Union méditerranéenne. Informations et commentaires (Lyon), Janvier-Mars 2008, no 142, p. 1-
3. bibliogr. notes. Notes.  
Blardone, Gilbert. Amérique latine : La volonté de changer la vie. Informations et commentaires 
(Lyon), Janvier-Mars 2008, no 142, p. 51-60. tabl., photogr..  
Allard, Patrice. A propos de l'article de Gilbert Blardone "Amérique latine, la volonté de changer la 
vie". Informations et commentaires (Lyon), Janvier-Mars 2008, no 142, p. 61-64.  
 
Le Monde diplomatique (Paris. 1954) 
Bailby, Edouard. Droits humains, économie et environnement : gauche latino-américaine, version 
Uruguay. Le Monde diplomatique (Paris. 1954), février 2007, no 635, p. 8-9.  
Lemoine, Maurice. Enlevé, condamné et libéré contre son gré par la Colombie : un chef des Farc parle 
.... Le Monde diplomatique (Paris. 1954), août 2007, no 641, p. 17.  
Lemoine, Maurice ; Lemoine, Alexis. Au Vénézuela, voyage en pays indien. Le Monde diplomatique 
(Paris. 1954), juillet 2007, no 640, p. 14-15.  
Calvo Ospina, Hernando. Des Caraïbes à l'Afghanistan, en passant par l'Europe : quand une 
respectable fondation prend le relais de la CIA. Le Monde diplomatique (Paris. 1954), juillet 2007, no 
640, p. 16-17.  
Boyer, Jean-François. Face à un président mal élu : une gauche mexicaine en désordre de bataille. Le 
Monde diplomatique (Paris. 1954), avril 2007, no 637, p. 10-11.  
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Mazure, Laurence. Le scandale de la "parapolitique" éclabousse le président Alvaro Uribe : dans 
l'inhumanité du conflit colombien. Le Monde diplomatique (Paris. 1954), mai 2007, no 638, p. 8-9.  
Lemoine, Maurice. Avec le Brésil, le Nicaragua et le Vénézuela : une victoire à consolider en 
Equateur. Le Monde diplomatique (Paris. 1954), janvier 2007, no 634, p. 16.  
Sepulveda, Luis. Regard d'un écrivain : Pinochet sans peine ni gloire. Le Monde diplomatique (Paris. 
1954), janvier 2007, no 634, p. 17.  
 
 
Problèmes économiques (Paris)   
Salama, Pierre. Evaluer la violence en Amérique latine. Problèmes économiques (Paris), 23 
Avril 2008, no 2946, p. 38-43.  
Valenzuela, Arturo ; Hakim, Peter ; Heller, Claude ; Blázquez-Lidoy, Jorge ; Rodriguez, Javier ; 
Santiso, Javier ; Lafargue, François ; Millet, Damien ; Toussaint, Eric. Amérique latine : quel rôle 
dans la mondialisation ?. Problèmes économiques (Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 1-34. bibliogr. 
23 réf., tabl., graph., cartes. Sites Internet.  
Valenzuela, Arturo. Le retour de l'Amérique latine sur la scène mondiale. Problèmes économiques 
(Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 3-5.  
FMI. Gérer les entrées de devises : un enjeu majeur pour l'Amérique latine. Problèmes économiques 
(Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 6-9.  
Hakim, Peter. L'Amérique latine s'affranchit de la tutelle des Etats-Unis. Problèmes économiques 
(Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 10-15.  
Heller, Claude. Union européenne et Amérique latine : des relations à consolider. Problèmes 
économiques (Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 16-19.  
Blázquez-Lidoy, Jorge ; Rodriguez, Javier ; Santiso, Javier. Le commerce chinois en Amérique latine : 
menace ou opportunité. Problèmes économiques (Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 21-24.  
Lafargue, François. L'Inde : un acteur majeur de l'économie latino-américaine. Problèmes 
économiques (Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 25-29.  
Millet, Damien ; Toussaint, Eric. Le FMI et la Banque mondiale : personae non gratae en Amérique 
latine. Problèmes économiques (Paris), 27 Mars 2008, no 2944, p. 31-34.  
 
Autrepart (La Tour d'Aigues  
Velut, Sébastien ; Faliès, Cécile. Marges urbaines, marges rurales entre Santiago du Chili et 
Valparaíso. Autrepart (La Tour d'Aigues), 2008, no 45, p. 207-219. bibliogr. 21 réf., cartes.  
Rode, Sylvain ; Sierra, Alexis. Marges urbaines et risques à Tours et à Quito. : Essai de comparaison 
Nord-Sud. Autrepart (La Tour d'Aigues), 2008, no 45, p. 137-155. bibliogr. 19 réf., ill., photogr., 
cartes.  
Ercole, Robert d' ; Sierra, Alexis. Enjeux urbains contradictoires et vulnérabilité accrue dans un espace 
marginal péricentral : la rive gauche du Rimac à Lima (Pérou). Autrepart (La Tour d'Aigues), 2008, no 
45, p. 105-122. bibliogr. 15 réf., ill., photogr., cartes.  
Stamm, Caroline. Commerce de rue et politiques publiques dans les centres historiques. Expulsion, 
relocalisation et résistances à Mexico et Lima. Autrepart (La Tour d'Aigues), 2008, no 45, p. 91-
104. bibliogr. 19 réf., photogr.. Notes.  
Costa Neves, Paulo S. da. Police de proximité et dualité de la sécurité publique dans la ville d'Aracaju 
(Brésil) : ou comment faire payer les pauvres pour leur sécurité. Autrepart (La Tour d'Aigues), 
2008, no 45, p. 29-42.  
Rivelois, Jean. Marges sociales et territoriales à Mérida (Mexique). Autrepart (La Tour d'Aigues), 
2008, no 45, p. 15-27. bibliogr. 18 réf.. Notes.  
 
Cahiers des Amériques latines (Paris)  
Grediaga, Kuri, Rocio. Las oportunidades de acceso al mercado académico en Brasil, México y 
Venezuela. Una mirada desde la perspectiva de género. Cahiers des amériques latines (Paris), 
2006, no 51-52, p. 201-221. Paru en Janvier 2008.  
Tahar Chaouch, Malik. Vers une déconstruction sociologique de l'idéologie progressiste de la 
théologie de la libération en Amérique latine. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-
52, p. 185-200. bibliogr. 20 réf., ill.. Paru en Janvier 2008.  
 

18 
 



Gaudichaud, Franck. Paysages de la vérité du Chili durant l'Unité populaire (1970-1973). Essai 
d'analyse épistémologique. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 171-184. Paru en 
Janvier 2008.  
Ferrari, Marcela P.. La Argentina de los años 1916-1930. Cuatro itinerarios políticos en tiempos de 
democracia ampliada. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 149-170. Paru en 
Janvier 2008.  
Dumoulin Kervran, David. Usages comparés de la notion de réseau. Propositions d'analyse pour 
l'action collective. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 125-145. Paru en Janvier 
2008.  
Pepin Lehalleur, Marielle. Des réseaux aux communautés de pratiques. Ethnographie de trois vagues 
migratoires depuis la côte du Oaxaca (Mexique). Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-
52, p. 103-123. Paru en Janvier 2008.  
Philippe, Anne. Réseaux clandestins et mouvements armés. Cahiers des amériques latines (Paris), 
2006, no 51-52, p. 91-101. Paru en Janvier 2008.  
Rivelois, Jean. Réseaux légaux et criminels transnationaux. Cahiers des amériques latines (Paris), 
2006, no 51-52, p. 75-90. Paru en Janvier 2008.  
Rivière d'Arc, Hélène. La géographie et les réseaux internationaux de villes et d'urbanistes. Une vision 
euro-latino-américaine. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 63-74. bibliogr. 10 
réf.. Notes ; Paru en Janvier 2008.  
Foyer, Jean. Le Ciepac à la croisée des réseaux militants globalisés : la réticule comme forme 
organisationnelle de la globalisation. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 49-
62. Paru en Janvier 2008.  
Aguledo, Carlos. Les réseaux transnationaux comme forme d'action dans les mouvements noirs 
d'Amérique Latine. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 31-48. Paru en Janvier 
2008.  
Pepin Lehalleur, Marielle. Introduction : pour une mise en questions de l'appellation 
""réseau"". Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 17-29. Paru en Janvier 2008.  
Robien, Gilles de. L'Institut des Amériques. Cahiers des amériques latines (Paris), 2006, no 51-52, p. 
7. Paru en Janvier 2008.  
Pepin Lehalleur, Marielle ; Agudelo, Carlos ; Foyer, Jean ; Rivière d'Arc, Hélène ; Rivelois, Jean ; 
Philippe, Anne ; Dumoulin Kervran, David . Des sociétés en réseaux. Cahiers des amériques latines 
(Paris), 2006, no 51-52, p. 15-145. bibliogr. dissém., ill., tabl.. Notes ; Paru en Janvier 2008.  
 
EchoGéo [Ressource électronique] 
Cossart, Etienne ; Le Gall, Julie. Les variations récentes (1975-2000) de l’englacement dans le Massif 
de l’Aconcagua (Mendoza, Argentine). Essai de régionalisation, perspectives de recherches et enjeux 
sur les usages des ressources en eau glaciaire. [en ligne]. [consulté le 11/04/2008]. EchoGéo 
[Ressource électronique], mars / mai 2008, no 4, p. [en ligne].  
http://echogeo.revues.org/document2416.html.  
 
Gender and Development 
Pena, Nuria ; Maiques, Mar ; Castillo, Gina E.. Using rights-based and gender-analysis arguments for 
land rights for women : some initial reflections from Nicaragua. Gender and Development, 
March 2008, vol. 16, no 1, p. 55-71.  
Ferm, Nora. Non-traditional agricultural export industries : conditions for women workers in 
Colombia and Peru. Gender and Development, March 2008, vol. 16, no 1, p. 13-26.  
 
Homme (Paris. 1961)  
Garcia-Ruiz, Jesus. Acteurs locaux, acteurs globaux : les néopentecôtistes en Amérique latine. Homme 
(Paris. 1961), Janvier-Juin 2008, no 185-186, p. 387-399.  
 
Espace géographique (Paris) 
Dubreuil, Vincent ; Laques, Anne-Elizabeth ; Nédélec, Vincent ; Arvor, Damien ; Gurgel, 
Helen. Paysages et fronts pionniers amazoniens sous le regard des satellites : l'exemple de Mato 
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Grosso. Espace géographique (Paris), Janvier-Février-Mars 2008, vol. 37, no 1, p. 57-74. bibliogr. 33 
réf., ill., tabl., graph., cartes, images satellites. Sites Internet.  
 
Afrique agriculture  
Labey, Antoine. Café : le Brésil en déficit. Afrique agriculture, Mars-Avril 2008, no 363, p. 46.  
 
Journal of development studies 
Reyes-García, Victoria ; McDade, Thomas ; Vadez, Vincent ; [et al...]. Non-market returns to 
traditional human capital : nutritional status and traditional knowledge in a native Anazonian 
society. Journal of development studies, February 2008, vol. 44, no 2, p. 217-232.  
 
Territoire en mouvement (Villeneuve-d'Ascq)   
Laganier, Richard ; Chow-Toun, Franck ; Prats, Yannick ; Marsili, Ambre. Développement urbain 
durable et risques liés à l'eau : les pratiques du Nord au sein d'un territoire français en Amérique du 
Sud (Guyane française). Territoire en mouvement (Villeneuve-d'Ascq), 2006, no 4, p. 73-87.  
 
Alternatives sud  
Dorvilier, Fritz. Gouvernance associative et production politique du territoire en Haïti. Alternatives 
sud, 2008, vol. 15, no 1, p. 133-155.  
Bähr Caballero, Karen. Sécurité humaine, genre et territoires : violence contre les femmes au 
Honduras. Alternatives sud, 2008, vol. 15, no 1, p. 157-177.  
Lopez, Luis Ernesto. Globalisation, maquilas et expérience sociale des femmes à Tijuana au 
Mexique. Alternatives sud, 2008, no 15, p. 179-197.  
 
Ecuador debate  
Salgado, Wilma ; Parga, Sánchez, J. ; Ibarra, Hernán ; Schuldt, Jürgen ; Martínez Valle, Luciano ; 
Andrade, X. ; Martínez Flores, Alexandra ; Bonilla, Heraclio ; Recalt, Christine . Repensar las ciencias 
sociales. Ecuador debate, Diciembre 2007, no 72, 3-185 p.  
Regreso del Estado y liderazgo político fuerte. Un diálogo sobre la coyuntura. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 9-20.  
Salgado, Wilma. El juego de papeles y la auditoria de la deuda interna y externa. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 21-26.  
Confliectividad socio-política Julio-Octubre 2007. Ecuador debate, Diciembre 2007, no 72, p. 27-32.  
Sánchez Parga, J.. Ciencias Sociales o "aparatos ideológicos de mercado" ¿qué hacer?. Ecuador 
debate, Diciembre 2007, no 72, p. 33-59.  
Ibarra, Hernán. Los estudios sobre la historia de la clase trabajadora en el Ecuador. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 61-80.  
Schuldt, Jürgen. Ciencia económica : Imperialismo contra descolonización. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 81-83.  
Martínez Valle, Luciano. Siete aportes de la Investigación Sociológica de Bourdieu. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 85-99.  
Andrade, X.. Etnográficas sobre Drogas, Masculinidad, y Estética. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 101-134.  
Martínez Flores, Alexandra. Naturaleza y cultura. Un debate pendiente en la antropología 
ecuatoriana. Ecuador debate, Diciembre 2007, no 72, p. 135-150.  
Bonilla, Heraclio. Los Andes : la metamorfosis y los particularismos de una región. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 151-170.  
 Recalt, Christine. Las estrategias de conquista del agua en el Ecuador, a la historia de un sempiterno 
comienzo. Ecuador debate, Diciembre 2007, no 72, p. 171-185.  
Ponce Leiva, Javier. Política exterior democrática, sociedad civil y diplomacia. Ecuador debate, 
Diciembre 2007, no 72, p. 187-203.  
 
UNASYLVA  
Fernández Barrena, M. ; Grados, N. ; Dunin-Borkowski, M.S. ; Martínez de Anguita, P. ; Flores 
Velásquez, P.. Un système de rétribution des services environnementaux peut-il atténuer les effets d'El 
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Niño ? : Une étude sur le bassin versant du fleuve Piura, Pérou. [en ligne]. [consulté le 
28/03/2008]. UNASYLVA, 2007, vol. 58, no 229, p. 50-55.  
ftp://ftp.fao.org/docrep/fao/010/a1598f/a1598f00.pdf.  
 
 
 

Retour au sommaire
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Compte-rendu du colloque Violencia y transiciones políticas a finales del siglo XX. Europa del Sur - 
América latina, organisé par Sophie Baby (Université Paris I), Olivier Compagnon (Institut des Hautes 
Études de l’Amérique latine / Institut Universitaire de France) et Eduardo González Calleja 
(Universidad Carlos III, Madrid), 4-6 juin 2007, Casa de Velázquez, Madrid. 
 
 À l’origine de ce colloque se trouve une réflexion générale sur l’émergence de nouveaux 
régimes démocratiques dans le dernier quart du XXe siècle. Comment conçoit-on la démocratie 
naissante ou renaissante un siècle et demi après son apparition dans le monde occidental ? Quels sont 
les principes et les attentes qui accompagnent son instauration ou sa restauration ? Quels enjeux se 
trouvent au cœur des processus de construction du nouveau régime ? Parmi les multiples 
interrogations découlant de cette réflexion, un axe semble central dans chacun des processus nationaux 
à l’œuvre : celui de la gestion de la violence politique passée (celle de la dictature), présente (celle de 
la transition) et à venir (celle de la démocratie restaurée ou consolidée). Il va de soi que les questions 
suscitées par la construction démocratique à la fin du XXe siècle ne sont plus les mêmes qu’au XIXe : 
si les problèmes de la représentation et de la souveraineté populaire dominaient alors le débat, ce sont 
désormais la garantie des libertés publiques, la protection des droits de l’homme bafoués pendant les 
dictatures ou la gestion de la mémoire qui apparaissent centraux dans le discours des acteurs des 
transitions. La démocratie apparaît ainsi autant comme un régime-émancipation que comme un 
régime-refuge, seul modèle politique capable de protéger efficacement les droits de l’homme contre la 
tentation monopolistique de l’État. Dans cette perspective, la démocratie est perçue comme un espace 
sociopolitique pacifié et excluant toute forme de violence physique, que celle-ci soit contestataire ou 
étatique. Cela étant posé, la traditionnelle opposition entre violence et démocratie acquiert un sens 
d’autant plus fort qu’il s’agit de pacifier un pays qui a été ravagé par l’emploi institutionnalisé de la 
violence. Cette utopie d’une démocratie guérisseuse du mal de la violence politique est-elle pour 
autant vérifiée dans la pratique des transitions démocratiques récentes ? Quels sont les mécanismes de 
disparition de la violence existante, de gestion des conflits passés et de consolidation de la pacification 
difficilement acquise ? Quel sens accorder à la permanence de formes de violence ? 
 C’est précisément sur l’exploration des liens complexes existant entre ces processus de 
transition à la démocratie et la violence – perçue dans toutes ses dimensions, du physique au 
symbolique – que s’est penché le colloque international intitulé « Violencia y transiciones políticas a 
finales del siglo XX. Europa del Sur – América Latina », qui s’est tenu du 4 au 6 juin 2007 à la Casa 
de Velázquez (Madrid). Organisé avec le soutien de cette dernière, de l’UMR 8138 – IRICE 
(Université de Paris I / Université de Paris IV / CNRS), du CREDAL – UMR 7169 (Université Paris 3 
– Sorbonne Nouvelle / CNRS) et de l’Institut des Hautes Études de l’Amérique latine (Université Paris 
3 – Sorbonne Nouvelle) par Sophie Baby (IRICE) et Olivier Compagnon (IHEAL / CREDAL / Institut 
Universitaire de France), en collaboration avec Eduardo González Calleja (Université Carlos III de 
Madrid), le colloque avait une double ambition, à la fois pluridisciplinaire et comparatiste. En effet, la 
pluridisciplinarité s’imposait au regard des objets interrogés : alors que la violence constitue depuis 
longtemps un objet d’étude important dans de nombreuses disciplines (philosophie, droit, science 
politique, sociologie, anthropologie, histoire, etc.), les transitions démocratiques de la fin du XXe 
siècle, longtemps accaparées par les politologues au point de donner naissance à la « transitologie », 
retiennent depuis quelques années l’attention de sociologues, de juristes et d’historiens du temps 
présent. Ont ainsi été conviés une majorité d’historiens et de spécialistes de science politique, ainsi 
que des sociologues et juristes venus d’horizons géographiques divers – tant européens 
qu’américains – en raison de la seconde ambition portée par ce colloque, celle du comparatisme. Car 
au-delà du constat de processus nationaux nécessairement différenciés, l’un des principaux enjeux 
problématiques consistait à dégager des lignes d’analyse communes aux systèmes démocratiques 
contemporains, à susciter un dialogue systématique entre les études de cas et autres approches 
monographiques afin de rendre possibles une montée en généralité et la définition d’éventuels 
« modèles » de gestion de la violence au cours des transitions. En outre, ainsi que l’a rappelé Olivier 
Compagnon dans la session d’introduction de la première demi-journée, ce défi comparatiste ne visait 
pas seulement à juxtaposer l’analyse d’entités closes sur elles-mêmes à l’aune du dialectique 
similitudes / différences, mais également à mettre à jour les interactions ayant pu exister entre les 
différents processus de transition, à « étudier parallèlement des sociétés à la fois voisines et 
contemporaines, sans cesse influencées les unes par les autres, soumises dans leur développement [...] 
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à l'action des mêmes grandes causes, et remontant, partiellement du moins, à une origine commune. » 
(Marc Bloch) 
 La fin du XXe siècle correspond à la « troisième vague » de démocratisation définie par 
Samuel Huntington : elle débute avec les pays du Sud de l’Europe dans les années 1970 (Grèce, 
Portugal, Espagne) et se poursuit avec les pays latino-américains dans les années 1980, puis avec 
l’Europe de l’Est postsoviétique dans les années 1990. Par souci d’homogénéité temporelle et 
culturelle et afin de mettre plus facilement en évidence des phénomènes de circulation entre les deux 
rives de l’Atlantique, l’espace-temps considéré fut cependant restreint à l’Europe du Sud et à 
l’Amérique latine, aires privilégiées pour le déploiement de démarches comparatistes ainsi que l’ont 
montré plusieurs travaux récents. Organisées selon les lignes thématiques, mêlant systématiquement 
des cas européens et américains et laissant une large place au débat entre intervenants, cinq sessions 
ont rythmé les travaux du colloque. La première, intitulée « Gérer la mémoire des violences passées », 
était consacrée aux problématiques de mémoire, de justice et de réconciliation nationale à partir des 
cas grec, argentin, uruguayen et espagnol. La deuxième portait sur les violences contestataires –
 révolutionnaires, terroristes, réactionnaires – qui ont fortement perturbé les processus de transition en 
Espagne et dans le Cône Sud. En contrepoint, la troisième session s’est intéressée à « la violence au 
cœur de l’État » et, à partir des cas portugais, espagnol et brésilien, a mis en lumière le poids de 
l’héritage autoritaire du régime précédent tant dans le processus de démocratisation que dans le dessin 
du nouveau régime. La quatrième a permis d’évoquer toute une série de transitions « partielles » ou 
inachevées, ainsi que des cas limites comme celui de Cuba (Hal Klepak), c’est-à-dire des pays qui ne 
sont pas parvenus à établir des démocraties stables et dans lesquels la violence demeure omniprésente 
bien que métamorphosée – en violence sociale, quotidienne, ethnique ou criminelle. Enfin, la dernière 
session du colloque, intitulée « Regards extérieurs », a permis d’ouvrir la perspective à d’autres 
espaces comme celui de la Roumanie (Irina Gridan) et d’évoquer la circulation transnationale des 
modèles transitionnels (Sandrine Lefranc), avant que Mercedes Yusta ne présente en guise de 
conclusion une synthèse de l’ensemble des débats. 
 Le concept de démocratie a ainsi été relu à l’aune de l’analyse des contextes et des processus 
différenciés de son apparition à la fin du XXe siècle, qui ont rendu éclatant ce « sens flottant de la 
démocratie » cher à Pierre Rosanvallon, l’incertitude pesant sur un type de régime qui n’a jamais cessé 
de résister à la catégorisation. En ce sens, le colloque a répondu à l’une de ses ambitions initiales, 
soulignée par Sophie Baby lors de la session d’introduction : celle de revenir à une étude dynamique 
des processus de transition à la démocratie, contre un point de vue normatif et éthique sur ce qu’ils 
devraient être ou ce à quoi ils devraient aboutir – point de vue qui a longtemps dominé la transitologie.  
En particulier, la traditionnelle opposition entre violence et démocratie a été mise à mal par l’examen 
des réalités nationales. S’il s’agit bien pour les acteurs des transitions de garantir des libertés et des 
droits fondamentaux bafoués pendant des décennies d’autoritarisme, les périodes de transition à la 
démocratie se sont révélées néanmoins propices au surgissement de la violence, que ce soit à la suite 
de la vacance du pouvoir qui laisse le champ libre aux actions subversives ou, à l’inverse, en raison de 
la puissance coercitive de l’État autoritaire comme l’a montré Rafael Durán Muñoz dans son analyse 
comparée des cas portugais et espagnol. L’État, au même titre que l’armée et que les forces de l’ordre, 
est en effet un acteur clef des processus de transition dont l’action peut emprunter des directions 
divergentes. Ainsi dans le cas du Portugal, Antonio Costa Pinto a rappelé que la volonté de rupture 
avec le passé et les velléités anticapitalistes avaient rencontré les aspirations d’une armée fortement 
politisée suite aux déboires de la décolonisation africaine, pour donner lieu à un puissant mouvement 
révolutionnaire qui s’est heurté finalement aux forces réactionnaires soutenues par l’Église, les élites 
économiques et le voisin espagnol, inquiet de la contagion révolutionnaire. À l’inverse, en Espagne 
tout comme au Brésil (Maud Chirio) et dans le cône Sud, l’armée a représenté une puissante force de 
résistance au processus de démocratisation. Si les acteurs sociaux espagnols ont fait preuve de plus de 
modération comme l’ont montré Paloma Aguilar et Ignacio Sánchez Cuenca dans leur analyse de la 
mobilisation collective, les extrémismes politiques ont pour leur part sombré dans une violence 
meurtrière qui atteignit son apogée après l’approbation de la Constitution en 1978 – bien que la 
spécificité de la violence nationaliste basque de l’ETA ait été mise en avant par Antonio Elorza. 
Violences d’extrême gauche ou d’extrême droite participent toutes deux d’un cycle de violences 
subversives qui a touché l’ensemble du monde occidental dans les années 1970 et a trouvé, dans ces 
pays en transition, un terrain d’action privilégié (Eduardo González Calleja). Ce que l’on observe en 
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Europe vaut également pour l’Amérique latine et, en particulier, pour le Chili dont le cas a été analysé 
par Alvaro Soto et Igor Goicovic. 
 Au-delà de ces violences que l’on pourrait qualifier de conjoncturelles, l’installation d’un 
régime démocratique ne s’est pas toujours révélé être l’antidote rêvée à la violence. Le poids du passé 
autoritaire est parfois tel que l’impact des résistances à la démocratisation peut entraver de façon 
durable le plein épanouissement démocratique. Sophie Baby a ainsi montré comment le système 
répressif franquiste avait été recyclé dans la lutte contre le terrorisme basque, l’État de droit étant 
bafoué au nom la sauvegarde de la démocratie. Surtout, l’examen comparé des transitions latino-
américaines atteste que la démocratie peut n’être qu’une coquille vide si elle se contente d’établir de 
nouvelles règles du jeu politique, sans résoudre pour autant des problèmes économiques et sociaux 
parfois séculaires. La garantie théorique des droits de l’homme et des libertés publiques s’avère 
insuffisante quand règnent pauvreté, inégalités sociales, difficultés économiques, rivalités ethniques ou 
conflits territoriaux comme c’est le cas au Pérou (Cécile Lavrard) et, plus généralement, dans la 
plupart des pays d’Amérique latine qui vécurent douloureusement les conséquences sociales des 
ajustements structurels dans les années 1980 et 1990. En Amérique centrale, la paix institutionnelle a 
ainsi laissé place à une violence quotidienne dont la mortalité dépasse parfois celle atteinte pendant les 
dures années de guerre civile (David Garibay), tandis que la Colombie ne parvient pas à résoudre un 
conflit armé nourri par le narcotrafic (Sophie Daviaud). 
 Enfin, sur un plan symbolique et mémoriel, les voies empruntées par la pacification 
démocratique ne répondent pas toujours aux aspirations profondes de réconciliation nationale, que le 
chemin choisi soit celui de l’oubli, du silence, du pardon, de la continuité ou bien celui du souvenir, de 
la justice, de la rupture. La Grèce a préféré détruire ses archives au nom de la réconciliation nationale, 
Anastassios Anastassiadis ayant rappelé à juste titre que le fonctionnement de la démocratie 
athénienne était précisément fondé sur l’oubli des discordes passées. Mais le pardon ne peut venir de 
l’imposition de l’oubli, comme le montrent bien les cas de l’Argentine, de l’Uruguay, du Chili (Jorge 
Errandonea) et même de l’Espagne (Alberto Reig Tapia) : tandis que l’impunité a protégé un temps les 
criminels de l’époque des dictatures, de la société civile est né un mouvement de rétablissement de la 
vérité historique, de récupération d’une mémoire mutilée et de quête de justice. 
 Ici, les phénomènes d’allers et retours de part et d’autre de l’Atlantique sont patents, comme 
en témoigne la diffusion à l’Espagne du modèle chilien de recherche des « disparus » dans les fosses 
communes éparpillées sur tout le territoire. Plus encore, Sandrine Lefranc a mis en avant la circulation 
à l’échelle internationale des modèles politiques de réconciliation nationale à partir du paradigme de la 
« commission de vérité et réconciliation ». Une nouvelle figure clef émerge, celle de la victime dont 
l’impératif de protection sur le plan pénal (Ignacio Angel Pérez Macías) et symbolique, guide les 
processus de transition à la démocratie de façon de plus en plus hégémonique. La victime est devenue 
une figure centrale des démocraties actuelles et c’est un mérite du colloque que d’en avoir aperçu la 
genèse et la nouveauté radicale en cette fin du XXe siècle. Finalement, comme l’a noté Mercedes 
Yusta dans la conclusion générale, si la démocratie n’est peut-être pas tant ce lieu politique qui fait 
disparaître la violence, elle n’en demeure pas moins le cadre le plus favorable à la progressive 
reconstruction d’une identité nationale partagée et pacifiée. 

 
24 

 



Víctor Pérez Vera, Rector de la Universidad de Chile y 
Elisabeth Beton-Delègue, Embajadora de Francia en Chile, le 

invitan a la Segunda Escuela Chile Francia en Ciencias Sociales, 
Humanidades, Artes y las Comunicaciones cuyo tema central 
es: “Transformaciones del Espacio Público”. 

La actividad, que se desarrollará los días 21, 22 y 23 de abril 
en la Casa Central de la Universidad de Chile (Alameda 1058, 
Santiago) reunirá en esta oportunidad a destacados académicos 
de instituciones francesas así como de la Universidad de Chile, 
quienes debatirán respecto a temas de relevancia y vigencia en 
ambas sociedades. Este coloquio ha sido estructurado en torno a 
los siguientes ejes: la ciudad y sus habitantes; políticas públicas y 
espacio público; y, conceptos y debates sobre lo público.

Este encuentro académico se enmarca en el Programa Chile - Francia 
en Ciencias Sociales, Humanidades, Artes y las Comunicaciones, 
iniciativa conjunta de la Universidad de Chile y la Embajada de 
Francia en Chile que busca mediante la cooperación, fortalecer 
el quehacer académico y de investigación entre ambos países en 
estos campos disciplinarios.

INVITACIÓN

Lunes 21 de abril 2008

	              Inscripción

	         Inauguración

Sr. Víctor Pérez, Rector de la Universidad de Chile.

Sra. Elisabeth Beton-Delègue, Embajadora de Francia.

Oficialización de la creación del Programa Chile - Francia en 
Ciencias Sociales, Humanidades, Artes y las Comunicaciones.

9:00 hrs.
 
9:10 hrs.

9:20 hrs.

Agnès Van Zanten “Segregación e inclusión en la educación 
superior selectiva en Francia: los efectos individuales y 
colectivos de las nuevas políticas de apertura social”.

Juan Pablo Valenzuela “Evolución de la segregación 
socioeconómica de los estudiantes chilenos y su relación con 
el financiamiento compartido”.

Moderadora Carmen Sotomayor

Debate 

Almuerzo libre

Denis Saint-Martin “Del Estado bienestar al Estado de inversión 
social”.

Raúl Atria “¿Estado Bienestar en Chile?”.

Eolo Díaz-Tendero “Políticas de Protección Social en el 
Bicentenario”

Moderador Mauricio Olavarría

Debate

Pausa

Renée Fregosi “Gobernabilidad y gobernanza global: desafíos 
teóricos y políticos”.

Miguel Ángel López “Gobernabilidad en América Latina”.

Moderadora Astrid Espaliat

Debate

Miércoles 23 de abril 2008

Espacio público: conceptos y debates.

Gérard Bensussan “Experiencias pre-políticas y prácticas 
políticas”.

Rodrigo Zuñiga “Discursividades artísticas y prácticas políticas”.

Moderador Juan Manuel Garrido

Debate

Pausa

Patrick Charaudeau “La palabra política en el espacio 
público”.

Carlos Ossandón “Espacios públicos y sujetos discursivos”.

Moderador Bernardo Amigo

Debate

Jorge Allende. Clausura de la Segunda Escuela Chile - Francia.

8:30 hrs.

11:10 hrs. 

11:40 hrs

12:10 hrs.

12:20 hrs.

13:05 hrs. 

14:30  hrs.

15:00 hrs.

15:30 hrs.

16:00 hrs.

16:10 hrs.

16:40 hrs.

16:55 hrs.

17:25 hrs.

17:55 hrs.

18:10 hrs.

Martes 22 de abril 2008

Políticas públicas y espacio público

Bruno Jobert “Los referenciales cívicos: el debate sobre el rol de 
la sociedad civil en las políticas públicas”.

Andrea Peroni “Construcción de políticas públicas”.

Moderadora Emmanuelle Barozet

Debate

Pausa

9:00 hrs.

9:30  hrs.

10:00 hrs.

10:10 hrs.

10:55 hrs.

La ciudad y sus habitantes

Alain Musset “Entre Delta City (Robocop) y Celebration (Disney): 
espacios públicos, ciudades privadas y ciudadanía”.

Enrique Aliste “Huellas en la ciudad: territorio y espacio público 
como testimonio para una geografía social”.

Moderador Hugo Romero

Debate

Almuerzo libre

Rafael Encinas de Munagorri “Los límites de la vida privada en 
el derecho francés”.

Mauricio Tapia “Los límites de la vida privada en el derecho 
chileno”.

Moderador Sebastián Ríos

Debate

Pausa

Jean Piel “Del Partido-Estado único a un espacio público 
pluralista, el paso de un capitalismo estatal-intervencionista a un 
capitalismo neo-liberal en México de 1973 a 1999”.

Grinor Rojo “Neoliberalismo y campo cultural en Chile”.

Moderadora Margarita Iglesias

Debate

10:25 hrs.

10:55  hrs.

11:25 hrs.

11:35 hrs.

12:20 hrs.

14:30 hrs.

15:00 hrs.

15:30 hrs.

15:40 hrs.

16:25 hrs.

16:40 hrs.

17:10 hrs.

17:40 hrs.

17:55 hrs. 9:00 hrs. 

9:30  hrs.

10:00 hrs.

10:10 hrs.

10:55 hrs.

11:10 hrs.

11:40 hrs.

12:10 hrs.

12:20 hrs.

13:05 hrs.

ROGRAMACIÓNP

La cooperación entre Chile y Francia

Francisco Brugnoli “La cooperación entre Chile y Francia en 
las áreas de las Ciencias Sociales, Humanidades, Artes y las 
Comunicaciones”.

9:30 hrs.

Georges Couffignal “La cooperación entre Francia y Chile en 
las áreas de las Ciencias Sociales, Humanidades, Artes y las 
Comunicaciones”.

Pausa

9:50 hrs.

10:10 hrs.



• Enrique Aliste  Magíster en Gestión y Planificación Ambiental, Universidad de Chile. 
Académico del Departamento de Ciencias Históricas de la Universidad de Chile.

• Raúl Atria Licenciado en Derecho y en Sociología. U. Católica de Chile. Estudios 
Doctorales en Sociología, Universidad de Columbia.

• Francisco Brugnoli Vicerrector de Extensión de la U. de Chile. Artista visual con estudios 
en la  Universidad de Maryland, en E.E.U.U.

• Miguel Ángel López Periodista, Master y Doctor (Ph.D.) en Ciencia Política de la U. de 
Essex. Profesor Instituto de Asuntos Públicos, Universidad de Chile.

• Eolo Díaz-Tendero Magíster en Ciencia Política, U. Católica. Master en Estudios 
Políticos, Institut d` Etudes Politiques. Doctor (C) en Sociología, Ecole des Hautes Etudes 
en Sciences Sociales (E.H.E.S.S.).

• Carlos Ossandón Profesor de Estado en Filosofía de la PUC. Doctor en Filosofía y Letras 
de la Universidad de Gante, Bélgica.

• Andrea Peroni Historiadora. Académica del Departamento de Sociología de la Facultad 
de Ciencias Sociales de la U. de Chile.

• Grínor Rojo Profesor de Estado, Universidad de Chile. Doctor en Filosofía de la 
Universidad de Iowa.   

• Mauricio Tapia Master en Derecho Privado y candidato a Doctor en Derecho, 
Universidad de París XII, Francia. 

• Juan Pablo Valenzuela Ph.D. en Economía Universidad de Michigan. Programa de 
Investigación en Educación Universidad de Chile.

• Rodrigo Zuñiga Académico Departamento Teoría de las Artes Universidad de Chile.

Sala Ignacio Domeyko, 
Casa Central 

Universidad de Chile
(Alameda 1058, Santiago)

21,22 y 23 de Abril de 2008

• Gérard Bensussan Profesor de Filosofía, U. Marc Bloch de Strasbourg  (Francia). Investigador  
en los Archives Husserl (Archivos Husserl) de París desde hace quince años. 

• Georges Couffignal Profesor de Ciencia Política, U. Paris III. Director del Instituto de 
Estudios Superiores de América Latina (IHEAL), U. de París III.

• Patrick Charaudeau Profesor en Ciencias del lenguaje de la Universidad de Paris-Nord y 
Director del Centro de análisis del discurso de la Universidad de París XIII.  

• Rafael Encinas de Munagorri  Profesor de derecho en la Universidad de Nantes y miembro 
del Instituto Universitario de Francia. Del 2003 al 2006, fue Presidente de la Comisión de 
especialistas en derecho privado y en ciencias criminales. 

• Renée Fregosi Docente y Directora de investigación en Ciencia Política en el Instituto de 
Altos Estudios de América Latina de la Universidad París 3 Sorbonne-Nouvelle. Presidente 
del Centro Euroepeo para la Cooperación Internacional y los Intercambios Culturales.

• Bruno Jobert Doctor de Estado en Ciencia Política. Director de Investigación en el CNRS 
de Francia.

• Alain Musset Egresado de la Escuela Normal Superior. Profesor de Geografía en la U. de 
Paris X-Nanterre. Director de estudios en la Escuela de Altos Estudios en Ciencias Sociales 
(EHESS) de París.  

• Jean Piel Profesor emérito de la Universidad de París 7, Doctor en Historia. Ex investigador 
del Instituto de Estudios Andinos de Lima y del Centro Nacional de Investigación Científica 
de Francia (CNRS). 
• Denis Saint-Martin Profesor adjunto, Departamento de Ciencia Política en U. de Montreal. 
Doctor en Ciencia Política, U. de Harvard.

• Agnès Van Zanten Socióloga. Investigadora del CNRS de Francia. Directora de la Red 
Pluridisciplinaria de las Políticas Educativas (RAPPE).

ACADÉMICOS NACIONALES ACADÉMICOS INTERNACIONALES 

en Ciencias Sociales,
Humanidades, Arte y
las Comunicaciones.

Programa
CHILE - FRANCIA

ANELISTASP 

Informaciones e Inscripciones:

Fono: 978 7917 / E-Mail: rrppicei@uchile.cl
www.escuelachilefrancia.uchile.cl

Asistencia gratuita previa inscripción.
Cupos limitados.

Recibirán certificación los asistentes
a las tres jornadas.

ransformaciones
del Espacio

Público

MODERADORES

• Bernardo Amigo Doctor en Ciencias Sociales U. Católica de Lovaina. Director del 
Centro de Estudios de la Comunicación, ICEI, U. de Chile.

• Emmanuelle Barozet  Socióloga. Doctora de la Escuela de Altos Estudios en Ciencias 
Sociales (EHESS) de París. Investigadora Universidades de Santiago y de Chile.

• Astrid Espaliat Abogada y Docente, U. de Chile. Magíster en Derecho de los Negocios 
U. Adolfo Ibáñez.

• Juan Manuel Garrido Ph.D. en Filosofía de la Universidad Luis Pasteur Strasbourg I, 
Francia; Magíster en Literatura de la Universidad de Nueva York, EEUU. 

• Margarita Iglesias DEA Universidad de París VII Jussieu; Francia. Historiadora de la 
Universidad de Chile.

• Mauricio Olavarría  Administrador Público. Magíster en Estudios Internacionales, U. de 
Chile. Ph.D. en Estudios Políticos, Univ. De Maryland, EEUU. 

• Sebastián Ríos Abogado. Master (DEA) en Derecho Privado General, Universidad 
Pantheón – Assas, Paris II. Doctor (c) en Derecho Universidad Pantheón – Assas, Paris II. 

•  Hugo Romero Doctor en Geografía y Ordenación del Territorio, Universidad de 
Zaragoza.

•   Carmen Sotomayor  Coordinadora Nivel de Educación Básica, Mineduc. Secretaria Ejecutiva 
de la Campaña LEM, Lectura, Escritura y Matemáticas del Ministerio de Educación.

II  ESCUELA  CHILE - FRANCIA

Organizan ProduceAuspicia

mailto:rrppicei@uchile.cl
http://www.escuelachilefrancia.uchile.cl
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